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siens à toutes les époques de notre histoire à la condition qu'ils illustr ent 
bien les emplois pour lesquels ils ont été choisis. 

* * 
Une revue même rapide de quelques problèmes de lexicographie aide à 

comprendre cette r éflexion de Littré, moitié plaisantant, moitié sérieux: 

"0 mes amis, ne faites jamais de dictionnaire ! " 10
• 

Mieux que personne, il savait qu'il n'est "rien de plus laborieux que 
le passage d 'une conception abstraite à une oeuvre effective' •n. Cependant, 
la passion qui l'animait devait, jusqu'à la fin de sa vie, le préserver du dé­
couragement. En 1880, un an avant sa mort, il relevait encore ce que ses 
lectures ou des communications spontanées lui indiquaient comme oubli, 
comme lacune, comme erreur. Il considérait que le dossier ainsi constitué 
pourrait être utile à ses successeurs, si l'on r emaniait jamais son diction­
naire en une seconde édition. '' Qui peut espérer , concluait-il, de clore 
jamais un dictionnaire de Jangue vivante ?" 12. 

If Orthographe de eireons tanee 

U n de mes a n c iens étudia nts anglais m 'écrit une lettre di thyrambiq u e a. 
propos de ses t outes récentes fia n çailles. Pour me fa ire p laisir, il l 'a réd igée e n 
fra n çais. L 'annonce d e c e t événement vient d e paraitre d a n s le T imes si bie n que, 
à c h aqu e insta nt, o n lui t é lé phone des félicita tions. Il m e c h a nte son bonh e ur 
s ur le mode lyrique et, avec un admirable esprit d 'à-propos, a d a ptant h a rmo­
nie u sem e nt son orth ogr aph e a ux circ onstances, il poursuit : « J e su i s int errovipu 
à tout boiit de c hant. :t> 

FÉLIX DE GRAND'COMBE 

10 Littré, Comment j'ai fait mon Dict-ionnaire de la langue fran çaise, p. 17. 
11 Id ., Préface a u D ictionnaire, 1. 

12 Id. , Coviment j'ai fa i t mon Dictionnaire ... , p . 31. 
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